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Résumé
Les deux camPagnes de fouilles dans l'abri-sous-roche de shum Laka (1997/1992 et1,gg3/7gg4) ont permis de mettre au jour

dix-huit squelettes humains répartis dans neuf ensembles funéraires qui datent de la période de transition entre le LSA ", i,âg"
du Fer. Deux périodes d'inhumation ont été identifiées : 8000-6000 B-p. et 4000-2000 B.p.

Les aspects anthropologiques abordés sont lesexe, l'âge au décès, la stafure et les principales pathologies osseuses et dentaires.
Plusieurs types de sépultures se trouvent rassemblés dans l'abri : primaires et secondaires,-individuelles et collectives et peut-être
crémations.

Abstract

During the tuto archaeological campaigns 099L/92 and 1993/94), eighteen human skeletons belonging to nine btrrial units were discoaered
in the rockshelter of Shuy l-aka They are dated to the transition piriod betzueen the LSA anaTroi Age. Two periods of burials haue
been identified: 8,000-6,000 B.P. and 4,000-2,000 B.p.

.Tlrc anthropological aspects which haue been approached, are the sex, the age at death, the statrrre and the major bone and dental
pathologies. There is a wide uariety of burial types in the rockshelter: primary and"second,ary, single and collectiae and'perhaps cremations.

1. INrnoDUcTIoN

Suite à des prospections et des sondages
archéologiques dans la région nord-ouest du
Cameroun, des fouilles de grande envergure ont
été entreprises dans l'abri-sous-roche de Shum
Laka (de Maret et aI., 1983; de Maret et aL, I98Z;
de Maret et a\.,1993; Lavachery et a\.,1996).

Les restes humains trouvés sur ce site
comptent parmi le rare matériel préhistorique mis
au jour dans l'Ouest de l'Afrique subsahàrienne
(Brothwell & Shaw, I97I ; Asomban g, ISBB ;Twies-
selmann, 1990). Ces fossiles sont uniques pour la
période de transition entre le LSA et l'Âge du Fer
(fig. 1). De plus, ils se situent dans une région-clé
qui est considérée comme le berceau des langues
bantoues (Vansina, 7984).

il n'existe aucun site du LSA comparable
à celui de Shum Laka, à part les deux sites
suivants : Iwo Eleru (Brothwell & Shaw, I97I) et
Mbi Crater (Asombang, 1988) qui ont livré chacun
un squelette et ont été datés respectivement à
11200 t 200 B.P. et 7790 t 80 B.P. Ces rares
découvertes de sépultures se concentrent en abri-
sous-roche. Par contre, l'Âge du Fer a livré un
grand nombre de squelettes qui sont regroupés

en de vastes ensembles, tels que les cimetières
de Daima (Connah, I?TS), de Kainji au Nigéria
(Hartle, 7970\ et de Sanga au Zaire (de Maret,
1e8s).

2. Ln SITE DE SHUM Lare

L"abri-sous-roche de Shum Laka se sifue dans
une région de savane au relief très accidenté par
d'anciens massifs volcaniques, appelée n Grass-
fields > et qui correspond à la limite nôrd de la forêt
équatoriale. Ce vaste abri de 1200 m2 contient des
dépôts sédimentaires dont la séquence s,étale à
partir de 32000 ans B.P. jusqu'à l'actuel (Lavachery
et a\.,1996).

Une vingtaine de squelettes humains ont été
découverts dans les dépôts holocènes. Ces der-
niers se subdivisent en deux phases de sédimenta-
tion et appartiennent aux unités suivantes : une
couche cendreuse ocre (8000 B.p. à 6000 B.p.) et
une couche cendreuse grise (4000 B.p. à 2000 B.p.).
Ces dépôts holocènes semblent correspondre à la
période de transition entre le LSA et l,Âge du Fer
(environ 6000 à 3000 ans B.p.).
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Fig. 1 - Localisation de quelques sites holocènes ayant livré des ossements humains en Afrique de l'Ouest,
en Afrique Centrale et en Afrique de l'Est : Daima (Connatu 1975), Ishango (Twiesselmann, 1990), Iwo Eleru
(Brothwell & Shaw, 797L), Kainji (Hartle, L970), VIbi Crater (Asombang, 1988), Mumba (Brauer, 1980), RoP
(Gaherty,1968), Sanga (de Maret, 1985), Shum Laka (Asombang & de Maret, L992') et Toala (Ménard, 1983).

3. LA FOUILLE DES SÉPULTURES

Le projet archéologique à Shum Laka (Asom-
bang & de Maret, 1992), comprenant les deux
campagnes de fouilles de 1991 /L992etL993/1994,
a été dirigé par Pierre de Maret (Université Libre
de Bruxelles) et Raymond Asombang (Université
de Yaoundé).

Les fouilles ont couvert au centre de l'abri
une surface d'environ 82 m2, dont environ un
cinquième a livré des ossements humains (fig. 2).
Les sépultures sont surtout concentrées dans la
partie sud-est de la zone fouillée. Au total, on
y a mis au jour les restes de dix-huit squelettes
humains dont onze enfants et sept adultes. Ce
matériel réparti dans neuf ensembles funéraires
(1 à 9) est décrit en annexe.

Un premier squelette a été découvert par
Asombang (1988) au cours d'un sondage en 1982.
Lors de la première campagne archéologique en
1991/1992, la fouille horizontale de la couche
cendreuse grise a livré dix squelettes humains.
La fouille de 1993/1994 s'est étendue plutôt
verticalement à travers toute Ia stratigraphie.
Six individus supplémentaires ont été découverts
dans la couche cendreuse ocre.

4. CHnONOLOGIE

La présence de deux périodes d'inhumation
dans les dépôts holocènes a pu être confirmée
grâce aux datations isotopiques 1lac) des osse-
ments humains.

r-"unité sédimentaire inférieure (couche cen-
dreuse ocre) a livré des sépultures datées autour
de 7000 ans B.P. Le premier squelette d'adulte
trouvé à Shum Laka (Asombang, L988), un fagot
d'os longs (ensemble 3) et une sépulture double
d'enfants (ensemble 2) font partie de cette phase
ancienne.

u"unité sédimentaire supérieure (couche cen-
dreuse grise) regroupe surtout des sépultures
d'enfants, datées autour de 3000 ans B.P. Uen-
semble (ensemble 7) d'inhumations désordonnées
en est un exemple (Fenaux, 1992). La sépulture
double d'adultes (ensemble 6) est liée à la même
phase d'inhumation, bien qu'elle soit située à
une plus grande profondeur. L'-analyse détaillée
de l'assemblage lithique (Lavachery et al., t996)
provenant de ces sédiments de remplissa9ê, à
permis de mettre en évidence le caractère intrusif
de cette inhumation dans la couche cendreuse ocre
plus ancienne.
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Fig. 2 - Plan des fouilles
ensembles funéraires. (Dessin

de Shum Laka et localisation des neuf
: I. Ribot, E. Cornelissen et Ph. Lavachery).

5. DoNNÉns eNrHRopolocreuEs

Certains aspects anthropologiques tels que
le sexe, l'âge au décès et les pathologies
ont pu être abordés si l'état de conservation
des restes fossiles le permettait. Pour éva-
luer l'état de préservation des squelettes, nous
avons utilisé f indice de conservation anatomique
(I.C.A.) de Dutour (1989), exprimé en pour-
centages. Sur les dix-huit squelettes humains
mis au jo.rç sept sont plus ou moins complets

mais fragmentés, les autres sont très fragmen-
taires.

5.1,. Sexe

L"ensemble des caractères biométriques et
morphologiques des squelettes (Washburn, !949 ;
Glanville, 1967; Ferembach et aI., 1980) suggère
la présence d'au moins trois hommes (1_, 8-222 et
8-218) et deux femmes adultes (SE III et SE IV).
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Fig. 3 - Âges au décès et datations lac des squelettes de Shum Laka.

Il n'a pas été possible de déterminer le sexe des
enfants.

5.2. Âge au décès

Les âges au décès ont été déterminés à l'aide
des publications de Redfield (1970), Ferembach ef
al. (1980), Lovejoy (1985), Krogman & Iscan (1986),
Meindl & Lovejoy (1986), Alduc-Le Bagousse
(1988) & Ubelaker (1989).

Onze enfants et sept adultes ont été dénombrés
(fig. 3). On observe une sur-représentativité des
juvéniles (9 individus sur LL) durant la deuxième
phase d'inhumation.

5.3. Stature

Les estimations de la stature de quatre fossiles
(Iwo Eleru et Shum Laka L, 6-SE III et 6-SE IV)

sont reprises dans le tableau 1.. Nous avons
ensuite comparé ces statures à la variabilité
d'autres populations géographiquement proches,
mais récentes (tableau 2,h9.4 et 5).

Des quatre fossiles, c'est Shum Laka 1 qui
est le plus grand (166 cm). Si c'est un homme
(hypothèse la plus probable), sa taille est située
au milieu de la variabilité actuelle des Bantous
peuplant les régions avoisinantes (populations
1 à 11) .

Iwo Eleru est un peu plus petit que Shum
Laka 1.. Si c'est un homme, il se trouve parmi les
populations bantoues de petite taille; si c'est une
femme, il se situe du côté des Bantous de grande
taille.

Shum Laka 6-SE III se trouve à la limite entre
les Bantous les plus petits et les Pygmées les plus
grands.
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Fossiles
Longueur maximale

de l'os (en mm)

Estimation de la
stature (en cm)

Homme Femme

Iwo Eleru1
(sexe indéterminé)

320 (humeri)2

430 (femora)2
166
L61.

163
158

Shum Laka 13
(homme ?)

Shum Laka 6-SE IIIa
(femme ?)

Shum Laka GSE IVa
(femme ?)

452 (femur g)

(humerus g)
(radius d)
(ulna g)
(fibula g)

(femur d)
(tibia d)

292
223
242
330

365
307

L66

1.57
158
158
158

r52
153

763

154
1,54
155
153

L43
148

I Brothwell & Shaw, 1971.
2 Os fragmentaire.
r Asomoang, 1988.
a Statures calculées sur base des équations de Tiotter et Gleser $gn)pour les Noirs américains.

Tabl. 1 - Estimations de la stature sur base de la taille des os longs.

Populations actuelles Références
Stafures moyennes (en cm)

Hommes I Femmes
I

1 .

2.

3.

4.

5.

6.

7.

8.

9.

10.

11 .

12.

13.

1,4.

15.

16.

Massa (Cameroun)

Mali

Awing (Cameroun)

Eton (Cameroun)

Fur(Soudan)

Yassa (Cameroun)

Mvae(Cameroun)

Bagandu (Cameroun)

Koma Gëmbë (Cameroun)

Bagandu et Issongo (RCA)

Lese (Zaue)

<Pygmées " Gyeli (Cameroun)

<Pygmées " Baka (Cameroun)

Pygmées Bagandu (RCA)

Pygmées Efe (Zaïre)

Pygmées Ituri (RCA)

Froment et aI.,1996

Eveleth & Tanner, 1990

Froment et a1.,1996

Froment et al., L996

Eveleth & Tânnet, 1990

Froment, 1989

FromenÇ 1989

Froment et al.,1996

Froment, 1989

Eveleth & Tanneç L990

Eveleth & Tannec 1990

Froment,1989

Froment et a1.,7996

Eveleth & Tânner, 1990

Eveleth & Tânneq, 1990

Eveleth & Tânner, 1990

774

172

L69

1,69

168

766

165

1,63

1,6L

159

L57

153

145

1,M

1,63

160

160

159

r57

L57

L57

1,54

154

153

L49

L46

145

136

1.36

TabI. 2 - Statures moyennes de quelques populations africaines actuelles.
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Shun Laka &SE III O
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Fig. 4 Comparaison de la stature de quatre psgiles dlwo Eleru et Shunr Laka

"rrâ les moye.,nes masculines de quelques populations africaines récentes. Dans ce

t; quatre fossiles ont eæ considérés corlme étant du sexe masculin.
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Fig. 5 - Comparaison de la stature de quatre jogsiles dÎwo Elenr et Shum Laka

".râ hs moyennes féninines de quelques populations africaines réc€ntes. Dans ce

graphique, É quatre fossiles ont éûé considérés comrne étant du sexe féminin.
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6. ParÉoPATHoLoGIE

Diverses pathologies osseuses et dentaires ont
été observées. Cependant, étant donné le nombre
restr€int d'individus, elles ne nous permettent
pas d'évaluer l'état de santé général de ces
populations anciennes.

6.1. ]uvéniles

Les pathologies suivantes ont été observées
sur trois individus juvéniles :
- anomalie du développement osseux : l'indi-

vidu no 3 (ensemble 7) pÉsente une scaphocê
phalie Ésultant de la fermeture prématurée de
la suture sagittale (fig. 6).

r'] :

Fig. 6 - cranio-synostose précoce de la suture sagittale chez l'enfant
no 3 (ensemble 7) et schéma de la scaphocéphalie pouvant en résulter.
(Photo : Fr. Vande Meulebroeke; Dessins : St. Louryan, d,après Grob).
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- anomalie du développement dentaire : le sque-
lette SE II (ensemble 2) présente une rétention
de la canine de lait droite et deux agéné-
sies dentaires (C et 12 droites) ayant entraîné

probablement une asymétrie du maxillaire
supérieur.

- traumatisme : l'enfant F (ensemble 7), âgé
de 6-7 ans, a l'ilion gauche transpercé d'une
pointe de flèche.

6.2. Adultes

Outre une position anormale de la troisième

molaire inférieure gauche, l'individu SE IV (en-

semble 6) présente les pathologies suivantes, liées
probablement à son âge avancé et qui ont pu

être accélérées par ses activités : arthropathies,

enthésopathies et édentement (hg. 7).
Le jeune adulte SE III (ensemble 6) présente

plusieurs pathologies dentaires (caries, tartre,

émail hypoplasique, ...) qti suggèrent non seule-
ment un régime alimentaire riche en carbohy-

drates, mais aussi peut-être d'autres facteurs liés

à une composante héréditaire (particularités ana-
tomiques des dents, facteurs salivaires, etc.) etlou
environnementale.

7. DIvTNSITÉ DES PRATIQUES FUNÉRAIRES

Une grande variété de sépultures (types,

position, orientation, etc.) est représentée dans
l'abri.

Dans les deux unités sédimentaires, les sque-

lettes ont été inhumés individuellement, par deux

ou en un plus grand nombre. Huit sur dix-huit

se trouvaient dans des sépultures primaires avec

leurs ossements en connexion anatomique com-

plète (ensembles 1, 2, 4,5 et 6). Les autres sépul-
tures sont probablement secondaires (ensembles 3,

8 et 9). La sépulture 3, qui ne contient que

les os longs d'un seul individu rassemblés en

fagot (fig. 8), témoigne d'une pratique funéraire

particulière. L inhumation collective 7 pourrait

correspondre aussi bien à des sépultures secon-

daires qu'à des sépultures primaires perturbées.
Il semble que les modes d'inhumation des

enfants et des adultes soient différents. Parmi les

neuf squelettes juvéniles retrouvés dans l'unité

sédimentaire supérieure, certains ont été inhumés

individuellement et rapidement à très faible

profondeur (ensembles 4 et 5), d'autres de
façon très regroupée dans une fosse collective
(ensemble 7).

Par contre, les deux seuls squelettes d'adulte
(SE III et SE IV) datés de la même période ont été

enterrés à une plus grande profondeur avec divers
dépôts intentionnels. Notamment, un fragment de
côte de buffle se trouvait sur l'hémi-mandibule
droite du squelette SE III (Van Neer, comm. pers.).
Un amas d'ossements humains plus ou moins
carbonisés et recouverts d'ocre (ensemble 8),
comprenant des fragments crâniens et post-
crâniens d'au moins deux individus adultes, a
été trouvé dans le creux des jambes pliées du
squelette SE IV. Cet amas était en association
avec une hémi-mandibule de jeune chimpanzé
(Van Neer, comm. pers.). Ces concentrations d'os
humains et animaux semblent avoir été déposées
simultanément avec les squelettes SE III et SE IV.

Dans l'ensemble 7, il y a également des
fragments d'os brûlés confirmés par analyses cris-
tallographiques (diagrammes de Debye-Sherrer;
M. Deliens, comm. pers.). Une autre zone d'osse-
ments humains fragmentés et brûlés à très haute
température (ensemble 9) est apparue juste sous le
thorax et les bras du squelette SE III. L"analyse
plus détaillée en laboratoire a permis de confirmer
leur appartenance à l'espèce humaine et une tem-
pérature de foyer assez élevée, au moins 800'C
(P. Semal, comm. pers.). Ces ossements n'ont pas
pu être datés au laC car ils ne contiennent plus
suffisamment de collagène, mais, de par leur posi-
tion, ils pourraient être en relation avec l'Holocène
(ancien ou récent) ou le Pléistocène final. Ces
divers os brûlés pourraient résulter d'événements
funéraires (crémation) et/ou culinaires (canniba-
lisme). On ne peut donc pas exclure l'apparition
de la pratique des incinérations avant I'Age du
Fer.

8. CoNCLUSION

Le site de Shum Laka a livré la plus longue
séquence in situ pour cette région du monde et un
ensemble de fossiles humains remarquables, tant
par leur nombre que par leur ancienneté.

L étude anthropologique de ces squelettes et
f interprétation des pratiques funéraires éclairent
pour la première fois la préhistoire de cette région-
clé et permettent d'aborder les relations de ces
populations anciennes avec leur environnement.

Les groupes humains ayant occupé les deux
niveaux sont-ils biologiquement distincts? Les
différences de stature en sont un indice : un des
individus de l'ancienne période d'inhumation a
une taille semblable à celle des Bantous actuels
tandis que deux individus de la deuxième période
d'inhumation ont une taille plus petite, proche de
celle des Pygmées.
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Fig. 7 - Adulte sE IV : mandibule presque totalement édentée
et résorption consécutive des alvéoles dentaires. position anormale
de la M3 gauche et malocclusion. (photo : Fr. Vande Meulebroeke).

ff ffi: r.c.A.
2l o/"

:irh.

Fig. 8 - Sépulture secondaire de la
des os longs sans épiphyses (photo

I.C.A.: indice de conservation
anatomique (d'après Dutour, l9S9)

+ ' endroits de fracture

période ancienne (ensemble 3) comprenant uniquement
: MRAC; schéma : R. Orbarç d'après O. Dutour, 19g9).

. ,  $ $
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Des études ultérieures plus approfondies de
biométrie et de morphologie comparées devraient
permettre de répondre plus précisément à la
question et d'aborder les affinités des fossiles
de Shum Laka avec les Pygmées ou avec les
populations bantoues actuelles.

En cette période transitoire entre le LSA
et l'Âge du Fer, sommes-nous en présence de
chasseurs-cueilleurs et/ou d'agriculteurs? Il est
possible de préciser les comportements alimen-
taires en observant les microtraces d'usure den-
taire ou en procédant à l'analyse chimique des
ossements. Ces techniques mériteraient d'être
appliquées sur le matériel de Shum Laka.

Seules des approches pluridisciplinaires feront
progresser notre compréhension des mécanismes
qui sont à l'origine de l'extraordinaire dispersion
des populations de langue bantoue.
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Annexe

Ensemble L. (1 adulte)

Découaerte : 1982 (Asombang, 1988).
Localisation : carrés B 3-4.
Datation lac ,7040 t 80 B.P.
Inhumation : sépulture primaire, inhumation

simple (décubitus latéral droit, tête au nord et
face à l'ouest).

Restes humains : un squelette presque complet
mais très fragmenté. Homme (?) adulte (env.
30 ans) [Asombang, 1988].

Stature: env. 165 cm.

Ensemble 2. (2 enfants : SE I et SE II)

Découverte : 1993 /1994.
Localisation : carrés C 13-14.
Datation r4C :7t50 r 70 B.P. (SE II).
Inhumation : sépulture primaire, inhumation

double.
SE I : décubitus latéral gauche (position
fætale), tête au sud et face à l'ouest.
SE II : décubitus latéral gauche, tête et face à
l'ouest.

Restes humains :
SE I : un squelette complet à 56 %. Enfant
(3-7 ans).
SE II : un squelette complet à 487o. Adoles-
c e n t ( 1 5 t 3 a n s ) .

Pathologies : SE II : rétention d'une dent déciduale
et légère hypoplasie de l'émail.

Ensemble 3. (< fagot '> d'os longs)

Découaerte : 1991 / 1992 (Fenaux, 1992).
Localisation : carrés B II-I2.
Datation lac , 6870 t 80 B.P.
Inhumation : sépulture secondaire, (ré-)inhumation

d'os longs formant un fagot au centre d'une
structure circulaire de pierres, peut-être inten-
tionnelle.

Restes humains : un squelette incompleT (27%)
comprenant uniquement des os longs sans
épiphyses, fragmentés en deux ou trois
morceaux. Adulte (20 ans).

Ensemble 4. (L enfant:  A)

Découaerte : 1991 / 1992 (Fenaux, 1992).
Localisation : canés E-F 1,6-17.

Datation 1aC ,3045 + 60 B.P.
Inhumation : sépulture primaire, inhumation

simple. Décubitus latéral gauche (position
fætale), tête à l'ouest et face au nord.

Restes humains: un squelette presque complet (A :
,, Hercule "). Enfant (8 t 2 ans).

Ensemble 5. (L enfant:  B)

Découuerte :7991/1992, seule la partie supérieure
du corps a été exhumée (Fenaux,1992).

Localisation : carrés E 16-17.

Datation 1aC : même niveau que 4. 3045 + 60 B.P.

Inhumation : sépulture primaire, inhumation

simple (tête au nord-est et face au sud-est).

Restes humains : un squelette incomplet (crâne,

os du tronc et membres supérieurs) [B :
" Denis "1. Enfant (3-5 ans).

Ensemble 6. (2 adultes : SE III et SE IV)

Découaerte : t993 / 1994.
Localisation : carrés E-F L8-17.
Datation lac ' 3300 + 90 B.P. (SE III).
Inhumation : sépulture primaire.

SE III : décubitus latéral gauche, tête au sud
et face à l'ouest.
SE IV : décubitus latéral droit, tête au sud et
face à l'est.

Restes humains :
SE III: un squelette complet à 68 %. Femme (?)
adulte (20-32 ans).
SE IV : un squelette complet à 57 %.
Femme (?) adulte (40-55 ans).

Stature :
SE III : 153-158 cm.
SE IV : 143-153 cm.

Pathologies:
SE III : périostite légère au niveau des tibias,
sept caries, tartre très léger sur cinq dents, che-
vauchement des incisives inférieures, légère
hypoplasie de l'émail.
SE IV : arthropathie assez avancée des ulnas,
des vertèbres cervicales et du sacrum, enthé-
sopathie sur le métacarpe I droit, chute ante
mortem de la plupart des dents (au moins 20
sur 32) et résorption consécutive des alvéoles
dentaires, malocclusion dentaire.
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Ensemble 7. (7 enfants minimum) Ensemble g.

Découaerte : 1997 / 1992 (Fenaux,l 992\.
Localisation : carré G 14.

Datation 1aC :
F : 3025 r 60 B.P.
A: 2940 r 60 B.P.

Inhumation : sépultures secondaires, (ré-)inhu-
mations dans une fosse collective.

Quelques ossements brûtés : certains frag-
ments des crânes no 6 et no 7 présentent une
coloration brun-noirâtre; des diagrammes de
Debye-Sherrer ont révélé des raies d,apatite
et montrent qu'il s'agit d'altérations dûes au
feu (M. Deliens, comm. pers.).

Restes humains : sept squelettes incomplets dont
deux en connexion anatomique (F et A). En-
fants dont au moins un d'environ 18-24 mois,
un de 2Y2-3 ans, un de 3 ans, un de 4 ans,
un de 6y2-7Vz ans (F) et un de 13 ans (A).

Pathologies:

Crâne 3 : synostose prématurée de la suture
sagittale.
Individu F: os iliaque transpercé d'une pointe
de flèche.

Ensemble 9.

(ossements brûlés)

Découaerte : 7993 /1994.
Localisation : carrés E IT et F 17-18.
Datation laC : même couche que SE III.

3300 r 90 B.P.
Inhumatiorz : Inhumation partielle. Concentration

d'ossements humains partiellement carboni-
sés et recouverts d'ocre; sépultures secon-
daires : (ré-)inhumations partielles.

Restes humains : ossements d'au moins deux
individus sans connexion anatomique, situés
près des jambes du squelette SE IV et au
même niveau. Deux hommes (?) adultes âgés
de 30-35 ans (no 222) et 40-45 ans (no 21g).

(ossements brûlés)
Découaerte : 7993 /1994.
Localisation : E 17-78.
Datation laC ' non datable directement par manque

de collagène.
Inhumation : sépulture secondaire : concentra-

tion d'ossements humains d'au moins un
individu, brûlés à haute température et très
fragmentés, situés au même niveau que le
squelette SE III et en dessous.

Restes humains: adulte (20 ans).


